
MÉLANGES RELIGIEUX, SCIENTIFIQUES, POLITIQUES ET LITTÉRAIRES.

Albert, Louis Albert r.efbvrc,.Ecuyer et Dame Pierre IMoreau ; la seconde,

Philomnc Je'an-3aptiýte Flavie, M. Jean-Baptiste Poupart t Madame Pier.

re Merille ; la troisiéno, Victoria, M. Alexis Larcinc et son épouse et

leur offrande a été de l..C49. C'est au zèlc constant de 31.. P. Bédard, que

'on doit tant de sucrès. Pour couronner son ouvrage et rendre plus intéres-

FantC un aussi belle solennité, il avait fait venir une partie des nmusiciens de

la bande de la Tempérance qui jouèrent de tems à autre dans le cours de ces

cérémonies.

"St. Rémi, 21 juillet 1845."

-On lit dans '/urore les nouvellos suivantes:

a Un incendie vient do faire le 19 à Newî-York de terrible ravages. On

porre à trois cents deux le nombre de maisons qu'il a dévorécs, et la perte à

$10,000,000 le dollars.

- I Nous apprenons avec regrêt que le St. Ours est venu ci contacte

avec le Canada mardi soir sur le Lac St. Pierre et qu le St. Ours a som-

b>ré peu d'instaint aiprès. Nous ne pensons pas cependant que personne ait

péri."

CANADA.

-Un des correspondants de l'.Jurore se plaignait, il y a déjà du temps,non
rans raison, de Pétat de ruines dans lequel on avait laissé tonber, dansjla pa-
roisse de St. Laurent, la maison d'ducation tenue par les jeunes personnes
pendant longtemps par les Dlameslissionnaires de la Congrégation. Le pu-
blic n'apprendra pas, sans doute,sans la plus vive satisfaction que cette nai-
son se rérablit-pour être de nouveau employée au mnéme usage. Nous ap-
prenons qu'on a dans la nème paroisse fait lacquisition dl'une maison desti-
néie pour donner (le léducation aux garçons. Ces dfeux établissemens sont
le fruit de souscriptions volontaires (le ces cultivateurs accusés tropsouvent de
manquer de libéralité, comme de leur curé qui s'est par rapport à cet ohjct
montré généreux, comme il l'avait fait déjà par rapport à la .construction de"
i'Egli.ee paroissiale, bel édif.ce, bâti sans qu'il soit devenu nécessaire d'avoir
une cotisation. Rien ne peut faire plus .dhionneur à un pays que des traits
le cette espèce. Jurûre.
* -On nous (lit qu'un inçendiaire qui tentait de mettre.le feu dans un chan-
tier de bois prés le la rie Ble.iry a été pris sur le fait Sàmedi soir, et écroué
pour attendre son procès. Le feu a été découvert par une femme et un jeu-
ne garçon, qui ont donné l'alarme et éteint le feu. den.

-La. Gazet fe de Afon:réal dit qu'un nommé Donnelly, récemment arrivé
de Quèhec, a été arrêté mardi parle connétable Jérémie, sous soupçon ('être
concerné dans Pincendie de Québec. En lé foiuillant, on trouva sur lui une
'bourse coiteiait trente-six piastres en argent et.ci.billets (le banqtues. Les

pièces de monnaie ont évidemment passé au feu, et paraissent avoir été
èr.lircies avec soin. Rossiter, qui avait déjà été appréhendé pour avoir
ot'ert on vente des pièces de monnaie fondues-a été pris une seconde fo;
sur de nouveaux soupçons, et les deux prisonniers ont été envoyés à Qué-
bec. . • - iner'e.

Comité centralpermanent.
Mercredi, 16juillet 185.

Présent: Messire Quiblier, Jos. Bourret et Hubert Paré, Ecuvers.
Le Secrétaire dépose:

De la part (le l'église Ecossaise le Laprairie, (sous-
cription additionnelle,) £9 0 0

De l'église Preshytérienne (le Laclútc 6 iS 0
Uc l'église Presbytérienne (le Ste. Thérèse de Blain-

.Ul 5 3 0
Du D-. Masson et Mad. Lockdicad. £2 los. chacun 5 0 o
Souscription additionnelle de Ste. Geneviève avec deUx

naquets de liardes et 1 chaudron 3 0 0.

Total payé au Trésorier pour la campagne £29 1 0
Le Comité s'ajourna à 4 heures P. M.

A. LAROCQUE, Sccrélaire.

N O U V E L L E S % E L I G I E U S E S.

Une visite au Soiverain-Pontife.--Un protestant.voyagean t en Italie, ra-
conte dans les ternies suivants, pleins <le respect et de convenance et adres-
sùs à un journal protestant de Boston, une visite qu'il eut lhonneur de faire
au Souverami-Pontife:

" Permettez iaintenant que je vous dise un mot de Sa Sainteté ; c'est
un homme vénérable ct plein de dignité, âgé de près de quatre-vingts ans,
quoiqu'il ne paraisse pas en avoir plus de soixante-dix ; les larges traits de
son visage pleins de douceur et de bienveillance, semblent indiquer plutôt la
bonté que. l'énergie. Je suis bien éloigné cependant de dire que le Pape
n'ait pas un esprit élev' ; et son règne'sera remarquable pour la prçtcction

qu'il a accordée aux arts et la libéralité qu'il déploie à cherchér et conser-
ver les chefs-d'Suvre de l'antiquité. C'est à ses largesses que l'on doit la
fondation lu nouveau musée du palais de Latran, qui contient déjà plusieurs
objets d'art trouvés dans les fouilles récentes, et qui sont <le véritables chefs-
d'Suvre, er tr'autres une statue de Sophoele, qui vaut et surpasse méme, au
dire de plusieurs, l'Apollon et la Niobé.

" Le -Pape Grégoire.XVI, au milieu le la magnificence de la cour.pont.i-
fricale,.conser.ve la simplicité de goûts et d'halitudes conforme à son premier
genre de vie. Le lit, qui lui servait dans son couvent, a passé avec lui dans
son palais de cardinal, et lui sert encore aujourd'hui dans son appartement
roy*al du Vatican. J'ai ou Phonneur de lui faire visite, et il m'a reçu aver.
des manières'aisées 'et Poli'es d'un simple particulie. Je'lé trdüvai sans
gardes, sans serviteurs, sans un seul suivant, dans un-appartement rés
simplement orné, et lui-mêm vèiu avec beaucoup de simplicité. Il de-
meura debout pendant une demi.:heure d'aukdience qu'il m'accorda, parlant
avec beaucoup d'affabilité ; il m'entretint de la destruétion du couvent ds
Ursulines de Boston, en 1S31, et parut-parfaitement au fait des circonstan.ces
de cet événement ; du reste 'il s'abstint de toute obseivation sévère, qu.ce-
pendant lim aurait été assez justement suggerée par cet outrage qui na point
encore été réparé.

"l Le Pape porte des espèces de pantoufles de velours sur lesquelles est
une croix brodée dn or.' Les Catholiques, lorsqu'ils lui sont présentés, se
mettent à genoux et baisent cette croix. J'ai vii cette pratique observee
avec beaucoup. de dévotion dans des cérémonies publiques. C'dst ce que
quelques personnes appellent, par moqueriebaiser le pied dÙ Pape. Je n'ai
pas besoin dé vo's dire quon n'a exigé de moi rien de semblable. Le cé-
rémonial pour le costume ét la présentation fui exactemenLtel qùe les conve-
nances le deianderaient dans une visite faite, par exemple, au Président
des Etats-Unis. ,Je puis vous assurer que, quoique je diffère de sa foi religi-
cuse, de toute la hauteur des cieux, je-me sui, trouvé on ne peut plus flatté
d'une entrevue avec un hom'mequi non-seulenient est prince souverain dans
ses Etats, mais ccore est considéré comme le Chef de la véritable Eglise
par plus de la motié du monde chrétien."

AYGLETERRE.
-Le projet .de loi abrogeant les .nciens statuts portés en Angleterre contre

les catholiques a subi une nouvelle épreuve à la Chambre des communes.
La seconde lecture a été autorisée après une courte discussion. Ce bill abro-
ge les dispositions législatives prises, en 1829, contre les Jésuites et les ordres
religieux, dans lacte d'ma ncipation. -- Univcrs.

-- La'Cliambre des Communes a repris lundi la discussion du bill des col-
léges irlandais, qu'elle avait commencée vendredi. Après un intéressan't
débat, l'amendement de lord John MWanners a été rejeté, et la Chambre a
autorisé la seconde lecture du bill à une majorité de 265 voix. 'amende-
ment n'ayant réuni que 45 adhérents.

Un fait important ressort de cette discussion : c'est qu'aucun des orateurs
qui ont parlé et voté en faveur de la mesure n'en est satisfait. Clircun lut
trouve quelque défaut: tout le monde convient qu'elle est incomplète; mais,
Cn dépit de ces défauts et de ces imperfections, on l'accepte comme pexpres-
sion d'une-pensée généreuse. Il nous faut <ire aussi qie tous les membres
le la Chambre ont déclaré arr Miistère qu'ils votaient'pour le projet de loi
dans l'espoir qu'il serait sérieusement modifié dans les êprèuves successivet
qui'il, doit subir on comiité.

Le Cabinet fecait pruve d'inlhabileté s'il ne se rendait pas aux conseils
qu'il a reçus non seulement des membres catholiques de la Chambre, mais
aussi des représentants du parti libéral.

Lord John Russell a reproché avec raison atu Cabinet de n'avoir pas con-
sulté les évèques catholiques d''rlande sur une mesure que le Gouvernement
nie petit réliser sans leur concours. Nous l'avons observé dans un autre
article, le Mi.nistère ne peut songer à imposer à PI'rlatnde une loi qm aurai:
contre elle l'épiscopat; car un simpil avis du clergé suffirait pouir que les col-
lges restassent déserts. D'ailleurs, le cabinet anglais cherche, par les moyens
qu'il propiose en ce moment, à pacifier V'Irlande. à se la concilier : comment
atteindrait-il ce résultat on lui imposant ce qu'elle repousse ?

Sir Robert Peel, en voulant faire quelque chose poir l'Irlande. ne peut
songer à entrer ci lutte avec elle; car mieux- vaudrait alors rester' dans le
statu quo. Le discours de lord John Russell offre le développement coi-
plet de ces idées, et il a dit formellement à sir Robert Peel qiie, dans Pima-
possibilité d'agir sans le concours îles évêques catholiques, il eût été prudent
de sa part de consulter le vénérable archbevqueJe Dublin, afin d'apprendre
de lui les dispositions qu'il serait nécessaire d'introdtiire dans le projet de loi
pour le rendre acceptable atux catholiques. Lord John Russell a conclu en
demandant que les résolutions des évèques fussent prises en sérieuse con-
sidération.

Sir Robert Peel a exposé les embarras du Gouvernement sur une questiorn
si délicate. et il a cherché à justifier le bill comme étant Ic'redium le plus
sage entre des prétentions opposées. Son discours n'a pas in-odifié nos coni-
victions. Constatons, en finissant, que M. dé Gladstone-et ses amis ont vo-
té en faveur du projet de loi.

Cette première discussion ne permet pas l'apprécier les modifications que
le bill subira on comité ; mais les concessions déjà faites par sir James Gm-

inam et les pressantes observations du parti libéral font des modifscations
importantes. Le Ministère est lui-imoe intéressé à ce qu'il en soit ainsi.

Nos journaux libérauzz., eux, ne sont pas de Pavis de lord John Russell,


